
La flamme de la foi

Ce brillant flambeau
Qui se trouve au milieu de l’eau,

Est tenu par la main d’un pêcheur,
Qui se fait des frayeurs.

Cette flamme sage
Surveille le pêcheur au vieil âge

Et le retient à la surface
Pour ne pas qu’il s’efface.

Cette très grande mer agitée
Le met en difficulté

Mais laisse la flamme briller.

Pour que chacun puisse rentrer chez soi
Et donner raison à sa foi,

Afin d’être avec toi...

Victorien B.

Mon cœur enflammé

Ton magnifique cœur illuminé
Arrive à faire briller
Ton brillant visage

Qui est tellement sage.

Mon cœur en te voyant
Prend feu tout le temps,

Je sens mon cœur s’allumer
A chaque baiser.

J’ai mis mon cœur dans un bocal,
Pour te le donner lors d’un bal,

Et j’espère que je n’aurai pas mal.

Je suis fou de toi,
Je te veux avec moi,

J’espère pouvoir te passer la bague au doigt.

Côme M.



Les trois portes du lapin

Un chevalier lapin très courageux
Vient sauver sa carotte du renard malicieux.

Avec sa grande épée ardente,
Qui fait ressortir son armure scintillante

Il passe une petite porte blanche
En tenant son épée par le manche.
Il arrive et prend la numéro trois,

Eentourée de grosses pierres et de bois.

Il en ressort et ouvre la porte en fer.
A l’intérieur, il tombe sur un courant d’air

Qui l’emmène dans la maison où habite son
frère.

Il sort et prend la grande porte rouge et or
Qui du renard a reçu un sort:

Elle envoie le chevalier lapin à la mort.

Florent M.

Un rêve devenu cauchemar

Juliette brandit l’épée dorée
Avec une peur et un courage inespérés.
L’effrayant Casper défendait son trésor
Et le protégeait en exposant son corps.

Confiant, Casper cracha du feu,
Pensant que c’était un jeu.

Rempli de paillettes,
Le trésor appelait Juliette.

Le dragon s’envola
Le trésor dans les bras,

Et Juliette, le cœur bien bas,

Repartit
Au milieu de la nuit,

Pensant à ce rêve désormais fini.

Tom M.



Imagination

Quand vient l’ennui, le temps ralentit.
Je monte alors sur mon échelle comme Jimmy,

Je fixe les nuages et m’imagine des formes.
Je vois des animaux, et tout à coup ils se

transforment.

Je peux les fixer pendant des heures,
Les nuages sourient et pleurent;

Pour les voir il suffit de les imaginer,
C’est un peu comme si vous les construisiez.

Les papillons volent et les oiseaux chantent
Sous la lueur du soleil étincelante.

La force de l’imagination est si puissante!

Ce voyage dans les nuages est maintenant fini,
Il va bientôt faire nuit.

Alors je baisse les yeux et retourne vivre ma vie.

Tristan R.

La boule de cristal

Le chat était obnubilé
Sous ce ciel étoilé.

Il était en adoration
Devant ce tout petit poisson.

Ses yeux verts se reflétaient dans le bocal,
Mais le poisson ne se préoccupait guère

de l’animal.
Autour de la boule, le chat dansait,

Comme une bohémienne l’aurait fait.

Le poisson rouge était seulement
Le reflet d’un élément

De ce grand ciel éclatant.

Le chat roux lisait l’avenir dans les cieux,
A travers ce bocal de cristal merveilleux,

De ses yeux verts malicieux

Elio C.



Le sablier de la vie

Plus le temps passe sur cette terre,
Plus le sablier se vide comme l’air.

Un simple mouvement pourrait me
prendre dix ans,

Et en un court instant, je pourrais perdre
mes parents.

Puis ce sera à mon tour de donner la vie,
Je la donnerai à Léonie;

Elle sera la nouvelle-née,
Pour qui je pourrai tout donner.

Lorsqu’elle commencera à grandir,
Elle voudra sortir,

Et rien ne pourra la ralentir.

Ce sera un cercle vicieux
Pour cette famille destinée aux cieux:

Ils seront tous anxieux.

Téo N.

Saturne

Dès que la nuit est tombée,
J’admire le ciel plongé dans l’obscurité.

Allongée sur le sol, les yeux grands ouverts,
Je regarde cette petite lumière.

Des milliers de paillettes arrivent avec précaution,
Laissant place aux constellations.

Certaines planètes apparaissent et soudain: c’est elle!

Je reste là, pendant que le vent
Me caresse les joues, tout doucement.

Je rêvais de la voir, depuis que je suis enfant.

Nul ne pourra m’empêcher
De la regarder, la contempler, l’admirer.

Je le confirme: elle m’a envoûtée!

Adélaïde M.



Le dernier “tic”

Le temps est passif,
Le temps peut être agressif.
Avec le temps la mort arrive,

Mais avant il faut que tu vives.

La mort nous guette
Mais la vie est chouette.

Notre heure n’a pas encore sonné,
Tant que l’horloge ne s’est pas arrêtée.

Les étoiles brillent à minuit
Et nous éclairent dans la nuit,
Tandis que le soleil nous fuit.

Même si l’espace est infini,
Et que les ténèbres nous horrifient,

Il faut profiter de la vie.

Lilian D.

Nos liens meurtris

On a beau raviver la flamme de notre amour,
Nous échapper de la solitude avec bravoure,

Nous détester mais nous aimer,
Notre amour restera toujours inégalé.

Notre passé, je l’assume,
Mais comme une flamme notre amour se consume,

Mes nuit ne sont que terreur,
J’en ai encore peur.

Le sang sera versé,
Nos liens dénoués,

Mais mes sentiments toujours accumulés.

Malgré nos blessures,
Je te souhaite un bon futur,

Mais comme une bougie, mes sentiments
s’estomperont à l’usure.

Lucas N.



Champ d’amour et de coquelicots

Je t’ai remarqué un soir d’automne,
Loin d’être monotone.

Parmi ce champ de coquelicots, 
Tu as su sortir du lot.

Tu étais ce petit coquelicot épatant,
Je te trouvais fascinant.

Vêtu de ta robe de velours,
Tu as su me donner ton amour.

Je me suis senti à l’aise,
Loin de faire mon balèze,
Un amour à la française.

Tu m’as parlé de ton vécu,
Et, loin d’être déçu,

J’ai su que tu étais l’élu.

Joshua M.

Petit pantin de bois

Petit pantin de bois, assis sur ton trône en bois,
Sans ton marionnettiste, tu restes vide et froid.

Tu t’amuses sur scène, sans vêtement.
Sous les rires du public, tu donnes du bonheur aux

enfants.

Ta couleur marron est brillante et étincelante,
Mais tu fais attention aux ennemis qui te hantent.

Toi qui ne peux contrôler tes faits et gestes,
Tu rêves de partir à l’ouest.

Même si tu n’es qu’un petit pantin de bois,
Ton âme a bien grandi en toi;

Pour ton marionnettiste, tu es le roi.

Les enfants et les parents t’adorent,
Tu danses pour quelques pièces d’or,

Quand je me promène dehors.

Emilie S.


